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Anne Ber-Schiavetta  

Responsable du Département Archives et Histoire de la S.P.P 

 

Le « Département d’Archives et d’Histoire de la S.P.P. » est actuellement constitué de trois membres : 

Anne Ber-Schiavetta, sa Responsable, désignée ainsi fin septembre 2022 sur la proposition de Thierry 

Bokanowski. Ce dernier, pour des raisons de santé, a retiré son investissement. 

Les deux membres qui nous ont rejoint en 2021 poursuivent leur engagement : Marie-José Gelamur Le 

Baud et Martin Joubert. 

 

L’installation dans la Bibliothèque d’un espace de travail pour le Département a pris un certain retard, 

mais elle est désormais effective. Je tiens à remercier vivement Nahil-Sarah Wehbe pour l’intérêt et 

l’obligeance qu’elle porte à notre travail. Une étagère de la BSF est désormais consacrée à l’histoire de 

la psychanalyse et les livres correspondants à ce thème portent désormais une référence spécifique. 

 

Le séminaire de recherche : « Histoire de la SPP, vie institutionnelle et vie scientifique » annoncé depuis 

novembre 2021 n’a attiré que quelques courtes interrogations de curieux. Ce mode de travail n’est pas 

adapté ou trop prématuré. En revanche, un projet a été présenté au Comité de la BSF en décembre 

dernier : y organiser des conférences où des historiens présenteraient des travaux sur la psychanalyse à 

un public de psychanalystes. Yann Potin (voir ci-dessous) pourrait y contribuer à mes côtés. 

 

En effet, la rencontre (en novembre 2023) de notre groupe avec Marilia Aisenstein a suscité une idée 

très stimulante : créer un « Comité Histoire » dont la composition comprendrait nécessairement - selon 

la formule de M. Aisenstein - « un historien, un vrai », c’est-à-dire un historien de métier, intéressé à 

échanger avec des psychanalystes. J’ai pris contact avant les vacances de l’été dernier avec Yann Potin, 

historien très reconnu et investi sur les questions d’archives. Il est Responsable du Développement des 

fonds aux Archives Nationales, très intéressé par la psychanalyse et s’est montré disposé à travailler 

avec nous. Quels psychanalystes de la SPP s’investiraient dans un tel « comité » ? 

 

Une circonstance particulièrement favorable à la réalisation de cette idée vient du calendrier : 2026, 

l’année du centenaire de la SPP, une importante occasion qui devrait comporter un volet historique. 

Yann Potin nous assure d’un soutien auprès de la Direction des Archives, ce qui semble prometteur 

d’une participation active des Archives à la commémoration du centenaire et d’une collaboration dans 

le traitement et la consultation des documents. Le 28 janvier 2025, un premier rendez-vous est prévu 

dans ce sens avec le Directeur Général des Archives, Bruno Ricard, la Directrice des fonds, Marie 

Françoise Limon-Bonnet, et sans doute aussi Mme Isabelle Aristide, Directrice des fonds privés que 

nous avions déjà rencontrée juste avant le confinement.
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La rubrique « Histoire et Archives » sur le site internet de la SPP. 

 

A partir de l’onglet intitulé « La SPP », la rubrique « Organisation » comporte un texte : « Histoire de 

la SPP ». C’est dans la rubrique « Association » qu’est situé le volet consacré au Département. On y 

trouve aussi le texte, de T. Bokanowski : « Brève histoire de la SPP ». 

 

Une série de documents (textes et films d’archives) sont disponibles dans cette rubrique. La 

bibliographie a été remaniée et étendue – elle est présentée dans l’ordre chronologique inversé de 

parution des textes (du plus récent au plus ancien). Elle a été étendue à des textes en langue française – 

ouvrages ou articles de revues – dont l’objet n’est pas exclusivement centré sur la SPP ou la 

psychanalyse en France. Le thème de l’histoire de la psychanalyse s’est enrichi de beaucoup de travaux 

qu’il serait fort étonnant d’ignorer dans une pareille rubrique. 

 

Exploration, tri et transmission aux Archives Nationales d’un grand nombre de documents 

entreposés dans un local réservé près de la B.S.F. 

 

La livraison aux Archives Nationales prévue en 2024 n’a donc pas eu lieu. Il serait sans doute plus 

intéressant de profiter d’une circonstance suscitée par le calendrier. L’année du centenaire de la SPP 

pourrait servir de catalyseur pour cette livraison qui sera un « don » que les Archives Nationales 

devraient célébrer. 

 

Il s’agit de documents qui n’avaient pas été déposés par Jean Cournut en 2000 aux Archives Nationales. 

Ils couvrent sensiblement la même période : 1950-1997 (250 boîtes environ). 

Par ailleurs, l’ancien bureau de Marie-Agnès, où le Département a été hébergé pendant quelque temps, 

contient beaucoup de documents institutionnels plus récents qui, d’un commun accord avec Emmanuelle 

Chervet pourraient eux aussi être transmis, moyennant un tri (avec la date limite de 2010). 

 

L’ordinateur à l’usage du Département confié par Cécile Marcoux est désormais installé à la BSF. Il 

contient les descriptifs du contenu des boîtes qui ont pu être consultées et les scans réalisés. 

On y a aussi déposé l’inventaire du dépôt de l’an 2000 réalisé par les Archives Nationales, les rapports 

du Département au CA depuis 2017, et les articles que j’ai publiés en rapport avec ces questions 

d’histoire et d’archives. 

Descriptifs et scans ne rendent pas compte de l’intégralité des documents mais sont suffisamment 

illustratifs de l’importance et de l’intérêt du fonds. Ils peuvent contribuer à certains travaux sur l’histoire 

de la SPP. 

Tour à tour, Françoise Moggio (sur la psychanalyse avec les enfants) et Josiane Chambrier-Slama (sur 

« le scientifique ») ont sollicité des documents. C’est la première fois depuis fort longtemps me semble-

t-il que ce type de demande a été fait. 

 

Identifier et regrouper les documents considérés comme intéressants est l’essentiel du travail actuel 

d’archivage, il n’est pas achevé. 


